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Aujourd'hui, nous sommes le dimanche 20 décembre, 4ème dimanche de l’Avent.

Dans le silence je m’installe dans une position de prière. Je dispose mon cœur à l’écoute de la
Parole. Je demande au Seigneur la grâce de me laisser visiter par Lui.

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen

Écoutons le chant “Vers toi Seigneur, j’élève mon âme” par la communauté de l’Emmanuel.

Vers toi, Seigneur,
J’élève mon âme,
Vers toi, mon Dieu.
Pour qui espère en toi,
Pas de honte, Seigneur,
Enseigne-moi tes voies,
Fais-moi connaître ta route.

La lecture de ce jour est tirée du chapitre premier de l’évangile selon saint Luc.

En ce temps-là, l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une ville de Galilée, appelée Nazareth, à une
jeune fille vierge, accordée en mariage à un homme de la maison de David, appelé Joseph ; et le nom
de la jeune fille était Marie. L’ange entra chez elle et dit : « Je te salue, Comblée-de-grâce, le
Seigneur est avec toi. » À cette parole, elle fut toute bouleversée, et elle se demandait ce que
pouvait signifier cette salutation. L’ange lui dit alors : « Sois sans crainte, Marie, car tu as trouvé
grâce auprès de Dieu. Voici que tu vas concevoir et enfanter un fils ; tu lui donneras le nom de Jésus.
Il sera grand, il sera appelé Fils du Très-Haut ; le Seigneur Dieu lui donnera le trône de David son
père ; il régnera pour toujours sur la maison de Jacob, et son règne n’aura pas de fin. » Marie dit à
l’ange : « Comment cela va-t-il se faire, puisque je ne connais pas d’homme ? » L’ange lui répondit :
« L’Esprit Saint viendra sur toi, et la puissance du Très-Haut te prendra sous son ombre ; c’est
pourquoi celui qui va naître sera saint, il sera appelé Fils de Dieu. Or voici que, dans sa vieillesse,
Élisabeth, ta parente, a conçu, elle aussi, un fils et en est à son sixième mois, alors qu’on l’appelait la
femme stérile. Car rien n’est impossible à Dieu. » Marie dit alors : « Voici la servante du Seigneur ;
que tout m’advienne selon ta parole. » Alors l’ange la quitta.
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1. Je me laisse toucher par l’effet zoom de ces premiers versets : du plus loin d’où vient l’Ange au
plus près de cette jeune fille à Nazareth en passant par la Galilée et Nazareth. Qu’est-ce que cela me
dit de la manière du Seigneur de s’approcher de nous ?

2. « Je te salue Marie ». Je regarde la manière dont l’Ange approche cette jeune fille, le ton de sa
salutation… « Le Seigneur est avec toi ». Je regarde la réaction de Marie et me laisse toucher par sa
surprise, la crainte suscitée par cette visite imprévue. Je me représente cette approche et cette
rencontre.

3. « Tu as trouvé grâce aux yeux de Dieu ». Comment Marie accueille-t-elle ces paroles de l’ange ?
Sa réponse est sans mélange : « Je suis la servante du Seigneur ». Ai-je conscience d’être moi aussi
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objet de la grâce de Dieu ? Et quelle réponse ai-je envie de donner à mon tour ?

J’écoute à nouveau ce récit au plus près de cette approche discrète et respectueuse de l’ange à cette
jeune fille de Nazareth.

Quelle prière monte à mon cœur à l’écoute et à la méditation de ce récit ? Avec Marie, j’entre en
conversation libre et aimante avec le Seigneur qui me visite.

Je vous salue, Marie, pleine de grâce ;
Le Seigneur est avec vous ;
Vous êtes bénie entre toutes les femmes,
Et Jésus, le fruit de vos entrailles, est béni. [1]
Sainte Marie, Mère de Dieu,
Priez pour nous, pauvres pécheurs,
Maintenant et à l'heure de notre mort.
Amen

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen


